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Objectifs d’apprentissages  

 Obj1 : Comprendre le cycle de vie d’une entreprise à partir de 
quelques exemples (création, croissance, changement de statuts 
juridiques, disparition). 

 Obj 2 : Connaître et être capable d’illustrer la diversité des figures 
de l’entrepreneur : par leur statut juridique (entrepreneur individuel, 
micro-entrepreneur, chef d’entreprise) ; par leur position et leurs 
fonctions économiques (entrepreneur-innovateur, manager, 
actionnaire). 

 Obj3 : Comprendre les notions de gouvernance, d’autorité et de 
décentralisation/centralisation des décisions au sein d’une 
entreprise. 

 Obj 4 : Comprendre qu’une entreprise est un lieu de relations 
sociales (coopération, hiérarchie, conflit) entre différentes parties 
prenantes (salariés, managers, propriétaires/actionnaires, 
partenaires d’une coopérative). 

 



Des regards croisés  

 La théorie néoclassique a pendant longtemps réduit l'entreprise à une «boîte 
noire» où la production est équivalente à un échange sur un marché et où la 
coordination des actions est réalisée par le mécanisme des prix. Dans la 
microéconomie standard, la production est saisie au moyen de la fonction de 
production. Ainsi, l'entreprise s'identifie à l'entrepreneur individuel ou au 
«producteur», lui-même simple agent économique rationnel cherchant à 
maximiser son profit. 

  Elle n'est pas conçue comme une organisation ou une forme d'action et de 
décision collective impliquant différents acteurs, avec des rôles, des 
compétences, des intérêts et une logique comportementale propres : 
propriétaires, dirigeants ou managers, salariés, créanciers, clients, ou 
encore fournisseurs. Les rapports de pouvoir et la nature des relations 
(contrats, coopération, confiance, contrôle, autorité, conflits...) qui se nouent 
entre ces acteurs de l'entreprise, de même que le processus collectif de 
production et de création, sont complètement ignorés. 

 



Pour les mordus !!!!!!! 

http://ses.ens-lyon.fr/articles/atelier-pedagogique-regards-croises-sur-les-entreprises-

et-les-entrepreneurs 

 Dans l’histoire 
économique , 
l’entreprise ou la firme  
a été pensée 
indépendamment de 
l’entrepreneur , Bernard 
Baudry le souligne 
spécialiste de la firme :  
il évoque cette tension 
entre la firme et 
l’entrepreneur à travers 
l’histoire éco ..les 7 ère minutes 

 

Bernard Baudry, professeur 

de sciences économiques à 

l'Université Lumière Lyon 2, 

chercheur au laboratoire 

Triangle (pôle Économie : 

Histoire, Institutions, 

Société), spécialiste en 

économie de la firme. 
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La firme ou l’entrepreneur     

   I° une tension entre la firme et l’entrepreneur  

 A° De l’entreprise la boite noire à l’entrepreneur schumpétérien  

  l’entreprise = fonction de production input out put  

 

 Knight F. préférence pour le risque / contrat de travail  

  Pourquoi  les firmes existent-elles  ? L’entreprise, un nœud de contrat 

   

 B°Fonction entrepreneuriale / fonction de gestionnaire Galbraith 



la firme et l’entrepreneur :  
la firme un nœud de contrats 

 Un entrepreneur intervient en situation 
d’incertitude : il a une préférence pour le 
risque  à contrario le salarié (averse aux 
risques) signera son contrat de travail pour 
bénéficier d’une assurance contre le risque que 
prend l’entrepreneur. Si l’entreprise est 
lucrative, l’entrepreneur capte le profit .  

 Il sont reliés par un  le contrat de travail  est 
une assurance contre le risque de l’entreprise 
la fixité du salaire c’est une forme d’assurance 
théories des contras implicites petite firme  



Problématique ? 

  Il existe une  tension entre la firme et 
l’entrepreneur ? 

Dans l’ Hist Eco  : la firme puis l’entrepreneur sont pensés séparément..? 

-De la boite noire …. à l’entrepreneur une figure Schumpétérienne. 

- De la figure de l’entrepreneur à ses fonctions : il faudra envisager son mode de 
gouvernance qui appelle la théorie de  l’agence postulant l’entreprise comme un 
nœud de contrat. 

  Qu’est-ce qu’une entreprise =firme ? Quel est son statut 
juridique et son cycle de vie ? 

 Quelles sont les modes de gouvernances de l’entreprise ?  l’ 
entreprise  est perçue comme un nœud de contrat : cf la théorie 

de l’agence 1976  ( l’asymétrie d’informations  ) 

 Quelles sont les relations sociales au sein de l’entreprises ? 

Sont-elles tournées vers la coopération ou le conflit ? 



Plan 
 I°L’entreprise versus L’entrepreneur 

 A° Le cycle de vie de l’entreprise 

 1° De la faillite à la croissance  

 2° les statuts juridiques de l’entreprise 

 B° Les figures et les fonctions entrepreneuriales 

 1° les figures de l’entrepreneur (J.A.Schumpeter) 

 2 les fonctions entrepreneuriales 

II° Les gouvernances de l’entreprise  

 A°. Qu’est-ce que la gouvernance d’entreprise ? 

 B° Qui détient lʼautorité au sein de lʼentreprise ? 

 C° La SCOP : Une structure de gouvernance particulière  

III° Les relations sociales dans l’entreprise entre conflits et 
coopération 

 A°.L’importance de la hiérarchie au sein de l’entreprise 

 B°  Lʼentreprise, un lieu de coopération 

 C° L’entreprise, un lieu de conflit 

 

 



Introduction 

 Dans ce chapitre, nous allons nous intéresser à 

un producteur particulier, l’entreprise. En effet, 

après avoir défini ce qu’est une entreprise, nous 

allons voir quelles sont les différentes étapes du 

cycle de vie d’une entreprise. Par la suite, nous 

verrons qu’il existe une diversité des 

entrepreneurs et que ceux-ci se distinguent selon 

différents critères. De plus, nous nous pencherons 

sur la façon dont les entreprises sont 

gouvernées, c’est-à-dire comment s’opère la 

prise de décision au sein de l’entreprise. Nous 

terminerons par expliquer que les relations 

sociales dans l’entreprise, hiérarchiques, peuvent 

parfois être conflictuelles entre les parties 

prenantes mais peuvent aussi déboucher sur de 

la coopération. 



 
Les Temps modernes - Chaplin - la 
séquence d'ouverture 

 
 1. De quoi a-t-on besoin pour faire fonctionner 

l’usine ? 
 2. Comment est déterminé le rythme de travail ? 
 3. Pourquoi voit-on des moutons au début de la 

scène ? 
 4. A partir de ce que vous avez vu et de vos 

connaissances de Seconde, proposez une 
définition de l’entreprise. 

 5. A l’aide de vos connaissances de Seconde, citez 
d’autres organisations productives que les 
entreprises. 



Sensibilisation  

 Objectif : Définir ce 
qu’est une entreprise… 

 Consigne : Après avoir 
visionné la vidéo extraite du 
film « Les temps modernes 
» de Charlie Chaplin 

 (1936) (3’11), répondez aux 
questions suivantes. 

 

Saisissez dans votre moteur de recherche 

les termes suivants : les temps modernes 

séquence 

d’ouverture. 



 Questions 

1.De quoi a-t-on besoin pour faire fonctionner l’usine ? 

 On a besoin de machines et d’hommes. Il s’agit donc des 

facteurs de production, travail et capital. Les facteurs de 

production sont les ressources utilisées par une unité productive 

pour produire des biens et des services qui ne sont pas détruits 

au cours de la production. 

2. Comment est déterminé le rythme de travail ? 

 Par le directeur puis par le contremaître qui supervise les 

ouvriers. 

3. Pourquoi voit-on des moutons au début de la scène ? 

    Les moutons représentent les ouvriers : ils arrivent en même 

temps le matin à l’usine et, même s’ils effectuent des tâches 

différentes, ils sont en réalité interchangeables. 

. 



 Réponses à partir de la vidéo  

4.A partir de ce que vous avez vu et de vos connaissances de 

Seconde, proposez une définition de lʼentreprise. 

Une entreprise est une organisation dont l’activité consiste à 

produire des biens ou des services pour les vendre sur un 

marché (production marchande) afin, le plus souvent, de 

réaliser un profit. 

5. A l’aide de vos connaissances de Seconde, citez d’autres 

organisations productives que les entreprises. 

 Les entreprises ne sont pas les seules organisations productives. 

Il existe aussi les administrations publiques qui produisent des 

services non marchands, les associations produisent également 

une production non marchande. 



Synthèse  

 Dans le modèle néoclassique standard, tel qu’il a pu 
être formalisé par Alfred Marshall par exemple, 
l’entreprise est assimilée à une fonction de 
production. Il s’agit alors d’étudier la façon dont le 
producteur combine les facteurs de production dans 
l’objectif d’une maximisation du profit sous 
contrainte de coûts. L’entreprise est alors une « 
boîte noire » et les travailleurs ne sont perçus que 
comme les apporteurs du facteur travail. Les 
relations au sein de l’entreprise ne sont alors pas 
étudiées. 

 



Transition  

 La notion d’entreprise étant désormais 
définie, nous allons voir comment les 
entreprises évoluent dans le temps, c’est-à-
dire quel est leur cycle de vie. Comment 
sont-elles créées ? Selon quel statut 
juridique ? 

 Comment se développent-elles et comment, 
parfois, elles peuvent être amenées à 
disparaître ? Nous nous intéresserons 
ensuite à la diversité des figures de 
l’entrepreneur. 

 



Plan  

 I°L’entreprise versus L’entrepreneur 

 A° Le cycle de vie de l’entreprise 
 Intro : Quelles étapes dans le développement d’une entreprise ? 

 1° De la faillite à la croissance  

 2° Les statuts juridiques de l’entreprise 

 



 
 
 

A° Le cycle de vie de l’entreprise 
 
 
 

Doc 1:  Quelles étapes dans le développement d’une entreprise ? 



Correction  

R1.Les besoins des consommateurs 
évoluent. Il faut donc que 
l’entreprise s’adapte à ces 
changements, D’ailleurs, les 
entreprises concurrentes 
peuvent chercher à accroître 
leurs parts de marché aux dépens 
des autres en proposant de 
nouveaux produits ou de nouvelles 
manières de commercialiser. De 
plus, le succès d’une entreprise 
conduit à une augmentation de sa 
taille (chiffre d’affaires 
effectifs, profits), qui peut 
rendre l’ancienne organisation 
obsolète. 

 

      R2Cette présentation est 
schématique. Une entreprise ne 
va pas forcément suivre 
successivement ces étapes. Elle 
peut également en passer 
plusieurs en même temps. Elle 
n’est pas non plus toujours 
accompagnée comme ici, 
notamment quand le créateur de 
l’entreprise a déjà d’autres 
entreprises similaires. Dans ce 
cas, c’est surtout la phase avant 
le lancement qui est très 
différente. 



 
 

1° De la faillite à la croissance  
 
 

DOC 2: Pourquoi la stratégie de l’entreprise est-elle importante ? 



Réponses  

 La stratégie de l’entreprise est cruciale pour 

qu’elle puisse se développer. Le document 

permet de le montrer avec la stratégie 

commerciale de l’entreprise Snap concernant 

la commercialisation de son application 

Snapchat : elle a voulu modifier son produit 

pour pouvoir se développer, mais elle a alors 

risqué de perdre ses clients. 

  R1 ) Snap avait modifié son application afin 

de plaire à de nouveaux consommateurs. Cela 

lui aurait aussi permis d’attirer aussi des 

annonceurs pour percevoir des revenus. 

L’objectif était donc d’augmenter son chiffre 

d’affaires et la profitabilité de l’application. 

   

 

 R2.  Les adolescents, premiers utilisateurs de ce 

réseau social, n’ont pas aimé la nouvelle 

ergonomie de Snapchat. Les nouveaux utilisateurs 

de l’application ne permettaient pas de combler 

la perte potentielle des anciens, déçus. Pour 

l’entreprise, le risque a alors été que les gains liés 

à la modification de sa nouvelle application ne 

compensent pas les pertes dues à la désaffection 

de ses clients. 

 

 R3. Si elle réalise trop de pertes, l’entreprise 

risque de faire faillite : elle ne pourra plus payer 

ses frais de fonctionnement, ni rembourser ses 

dettes. Pour une entreprise cotée en Bourse comme 

Snap, le risque est aussi de voir la valeur de 

l’action chuter lourdement. 

  

 

 



DOC 3  : Taux de survie des entreprises crées 
en 2010 



 Réponses  

R1 : Selon l’Insee, en 2015, sur 100 

entreprises hors auto-entrepreneurs 

créées en 2010, 60,4 étaient toujours 

actives, ce qui signifie que 39,6 % de 

ces entreprises avaient cessé leur 

activité cinq ans après leur création. 

 R2 : Plus de la moitié des entreprises 

créées existe encore cinq ans après 

leur création : la faillite n’est donc pas 

si fréquente. Cependant, le risque de 

faillite est assez élevé au cours des 

premières années de vie des 

entreprises.  

   

 R3 :  L’augmentation de la durée de 

vie conduit à une augmentation des 

risques courus par les entreprises. On 

peut l’illustrer avec l’exemple d’un 

restaurant : à son ouverture, l’attrait de 

la nouveauté pousse les clients à le 

tester. Les premiers mois ont donc des 

chances de connaître une activité assez 

forte, mais, pour que ces clients 

reviennent, il faut leur proposer des 

produits et un service de qualité. Pour 

durer, il faut donc être capable de se 

renouveler pour ne pas lasser les 

habitués tout en attirant de nouveaux 

clients. 

 



 la faillite : Au tribunal de commerce, une liquidation 
judiciaire qui soulage 
https://www.dailymotion.com/video/x5cwh7z 

https:/Au tribunal de commerce, une 

liquidation judiciaire qui soulage 

franceinfo 

 "Pièces à conviction" a posé ses 

caméras au tribunal de commerce de 

Nantes et filmé le quotidien des juges 

et tendu le micro aux patrons qui 

viennent chercher de l'aide. Dans cet 

extrait, Céline, restauratrice à bout de 

souffle, demande la liquidation 

judiciaire de sa pizzeria. 

Retrouver toutes les infos sur la vidéo 

sur : http://www.francetvinfo.fr/societe/justice/video-

au-tribunal-de-commerce-une-liquidation-judiciaire-qui-

soulage_2069587.html 

 /www.dailymotion.com/video/x5cwh7z 
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Exercices  



V/F Réponses 

 Faux : après un an d’existence, moins de 10 % des 
entreprises créées en 2010 ont fait faillite 
(document 2). 

 Vrai : le changement de taille, ou l’évolution de la 
demande poussent à des changements stratégiques. 

 Faux : l’exemple de Kodak ou celui des constructeurs 
automobiles américains montre l’importance des 
changements stratégiques pour les entreprises 
leaders. 

 Faux : les grandes entreprises peuvent aussi faire 
faillite. 

 



Synthèse  

 Dans le modèle néoclassique standard, tel qu’il a pu 
être formalisé par Alfred Marshall par exemple, 
l’entreprise est assimilée à une fonction de 
production. Il s’agit alors d’étudier la façon dont le 
producteur combine les facteurs de production dans 
l’objectif d’une maximisation du profit sous 
contrainte de coûts. L’entreprise est alors une « 
boîte noire » et les travailleurs ne sont perçus que 
comme les apporteurs du facteur travail. Les 
relations au sein de l’entreprise ne sont alors pas 
étudiées. 

 



 
 
 

2° les statuts juridiques de l’entreprise 
 
 

Activité :  découvrir les statuts juridiques de l’entreprise  
http://dessinemoileco.com/statut-juridique-entreprise/ 



 
2° les statuts juridiques de l’entreprise 

 
1 Récapitulez dans un tableau les caractéristiques liées à chaque 
statut juridique Statut juridique 



Quel statut juridique pour une entreprise ? 



Objectif : Connaître la composition des entreprises en 
France. 
• Consigne : Après étude du document, répondez aux questions posées. 

1.Complétez le tableau ci-dessus en effectuant les calculs nécessaires 

(les totaux ne seront pas forcément égaux aux chiffres de la dernière ligne 

du fait des arrondis) 

2. Que pouvez-vous conclure de l’étude de ce tableau concernant la 

composition des entreprises en France ? Justifiez à l’aide de données 

chiffrées 



Correction  



Activité :  

  Consigne : Retrouvez l’exemple d’une 
entreprise qui « a grossi  », croît  et 
nécessite un changement de statut juridique 
lors de sa croissance … 

  Présentez  cette entreprise  à l’oral en 5 
minutes. 



Synthèse  

 Dans le modèle néoclassique standard, tel qu’il a pu 
être formalisé par Alfred Marshall par exemple, 
l’entreprise est assimilée à une fonction de 
production. Il s’agit alors d’étudier la façon dont le 
producteur combine les facteurs de production dans 
l’objectif d’une maximisation du profit sous 
contrainte de coûts. L’entreprise est alors une « 
boîte noire » et les travailleurs ne sont perçus que 
comme les apporteurs du facteur travail. Les 
relations au sein de l’entreprise ne sont alors pas 
étudiées. 

 



DOC  : Taux de survie des entreprises crées en 
2010 



Plan  

B° Les figures et les fonctions 
entrepreneuriales 

 1° les figures de l’entrepreneur 
(J.A.Schumpeter) = fiche activité  

 Après avoir identifié les différentes catégories d’entreprises, nous allons 
désormais nous intéresser à la diversité des figures de l’entrepreneur 

 Objectif principal - Connaître et être capable dʼillustrer la diversité des figures de 

lʼentrepreneur par leur position et leurs fonctions économiques (entrepreneur-innovateur, 

manager, actionnaire). )  

  2° les fonctions entrepreneuriales 
 



Synthèse autre possibilité plus simple 



Synthèse  

 La notion d'entrepreneur est explorée dans un second temps en 
prenant appui sur l'approche de Schumpeter et surtout celle de 
Galbraith qui développe une conception gestionnaire de 
l'entrepreneur dans son analyse de la « technostructure ». En la 
reliant à la firme, la fonction entrepreneuriale peut être définie 
comme la conception de l'architecture organisationnelle et la 
mise en place des mécanismes de coordination et d'incitation, 
auxquelles s'ajoute parfois l'apport de capital. Ainsi, 
l'entrepreneur capitaliste individuel cumule l'ensemble des 
fonctions, tandis que dans les grandes firmes capitalistes, les 
fonctions entrepreneuriales sont éclatées entre les 
actionnaires, les managers, les salariés. 



 Plan  

II° Les gouvernances de l’entreprise.  
Comment sʼopère la prise de décision au sein de lʼentreprise ? 

 Objectif principal  :  Comprendre les notions de gouvernance, dʼautorité et 

de décentralisation / centralisation des décisions au sein d’une entreprise. 

 A. Qu’est-ce que la gouvernance 
d’entreprise ? 

 B. Qui détient lʼautorité au sein de 
lʼentreprise ? 

 C° La SCOP : Une structure de 
gouvernance particulière correction : fiche synthèse E3C  



 
II° Les gouvernances de l’entreprise ? 

 
 Objectif principal - Comprendre les notions de gouvernance, dʼautorité et 

de décentralisation / centralisation 

 des décisions au sein dʼune entreprise. 

 1. Qu’est-ce que la gouvernance d’entreprise ? 

 Pourquoi l’idée de gouvernance s’oppose-t-elle à celle de dirigisme ? 

 La gouvernance rend compte de la façon dont une entreprise a organisé 
le pouvoir en son sein, l’exerce et le contrôle. Cette notion de 
gouvernance sous-entend que les différentes « parties prenantes » de 
l’entreprise (les salariés, les managers, les propriétaires, etc.) sont 
impliquées dans la prise de décision ; à la différence du dirigisme qui 
signifierait qu’une seule personne prend les 

 décisions. Ensuite, cette gouvernance peut être très hiérarchisée avec 
une autorité centralisée qui s’exerce du haut vers le bas. Mais on peut 
aussi trouver des organisations dans lesquelles le mode de gouvernance 
est plus horizontal, l’autorité y est alors décentralisée et les agents 
plus autonomes. 



 
Fiche activité :  

 
 Voici trois supports vidéos à partir desquels 

vous pourrez découvrir les SCOP et leur 
particularité afin de répondre à cette 
question … 

  la SCOP  , un mode de gouvernance 
spécifique  ? 

 



SCOP  :Une société coopérative et participative 
Consigne: écouter et prise de notes   

 https://www.youtube.c
om/watch?v=4QhR_w
M0MXk 

  SCOP  

  statut :  

 Salarié maître à bord 

 Décisions en AG : Une personne = une 

voix 

  Mises en commun des compétences  

 Faire durée l’entreprise  

https://www.youtube.com/watch?v=4QhR_wM0MXk
https://www.youtube.com/watch?v=4QhR_wM0MXk
https://www.youtube.com/watch?v=4QhR_wM0MXk


Les  SCOP  

https://www.youtube.com/watch?v=w0jiuzk

XJi8 

https://www.youtube.com/watch?v=w0jiuzkXJi8
https://www.youtube.com/watch?v=w0jiuzkXJi8


https://www.youtube.com/watch?v=7ux1ct0waLY 

https://www.youtube.com/watch?v=7ux1ct0waLY


Synthèse : Quels sont les points communs et différences entre 
une entreprise « classique » et une SCOP ? 

   Les points communs sont que les objectifs sont identiques : il s’agit de faire en sorte 
que l’entreprise se développe et réalise un profit. Ces entreprises évoluent toutes deux 
dans un univers concurrentiel et doivent faire en sorte d’être compétitives. Comme les 
entreprises « classiques », les Scop ont une organisation et une direction, il y a un 
conseil d’administration, un conseil de surveillance, un président, un gérant. 

 Les différences :  

• Les salariés sont propriétaires de 51 % de l’entreprise et disposent de 65 % des droits 
de vote. 

• Le mode de gouvernance est différent, on retrouve plus souvent une organisation moins 

 hiérarchisée, moins centralisée dans une Scop. 

• Par ailleurs, les écarts de salaires peuvent également y être moindres. 

• Le partage des bénéfices se fait de façon différente puisqu’une part revient aux salariés 
et l’autre constitue une réserve pour l’entreprise. 

• Les salariés sont associés majoritaires et la prise de décision est 

 . 



 Synthèse a trou, livre scolaire   



Plan  

III°. L’entreprise, un lieu de relations 
sociales 

 Objectif principal - Comprendre qu'ʼune entreprise est un lieu de relations 
sociales (coopération, hiérarchie, conflit) entre différentes parties prenantes 
(salariés, managers, propriétaires/actionnaires, partenaires dʼune coopérative). 

 A° L’importance de la hiérarchie au 
sein de l’entreprise 

 B° Lʼentreprise, un lieu de coopération 

 C° L’entreprise, un lieu de conflit 
 



Lexique  

 Au sein de l’entreprise, La 
coordination correspond à 
l’organisation des différents 
acteurs de l’entreprise afin 
d’atteindre un objectif 
commun 

 Coopération : Comportement où 

chacun poursuit ses intérêts en 

prenant en compte ceux des autres, 

ou agit au nom d’intérêts communs, 

pour « co-opérer », c’est-à-dire agir 

ensemble. Coopérative : Société qui 

regroupe des partenaires (salariés, 

producteurs, acheteurs, etc.) pour 

développer une activité commune. 

 Gouvernance : Ensemble des dispositifs qui 

organisent la prise de décisions dans une 

organisation selon des modalités plus ou moins 

centralisées.  

 Hiérarchie / Autorité : Relation sociale 

où une inégalité de statut donne de 

l’autorité à certains sur les autres, c’est-

à-dire une capacité à obtenir 

l’obéissance.  

 Conflit : Affrontement entre des acteurs 

aux intérêts distincts que les systèmes 

d’incitation ou de coopération échouent 

à concilier.  



https://www.youtube.com/watch?v=0rTzHN9M85I 

https://www.youtube.com/watch?v=0rTzHN9M85I


 
A° L’importance de la hiérarchie au sein 
de l’entreprise 

 

 

1. Combien cette entreprise a-t-elle de niveaux hiérarchiques ? 

2. Pour le comptable 1, quelle différence y a-t-il entre le directeur financier et le 

Président ? 

3. Selon vous, quel peut être le rôle d’un « supérieur hiérarchique » ? 

4. Proposez une définition de « hiérarchie ». 



Réponses :  

1. Combien cette entreprise a-t-elle de niveaux 

hiérarchiques ? 

Il y a 3 principaux échelons hiérarchiques dans 

cette entreprise : 

• le président est le supérieur hiérarchique des 

directeurs financier, d’usine et vente, 

• chaque directeur a sous ses ordres des salariés, 

• les chefs d’atelier dirigent des ouvriers. 

On notera qu’à un même niveau dans hiérarchie, 

il n’y pas de relation de supériorité / infériorité 

hiérarchique (par exemple entre le chef d’atelier 

2 et le vendeur 1). 

 2. Pour le comptable 1, quelle différence y a-t-il 

entre le directeur financier et le Président ? 

 Le directeur financier est le supérieur hiérarchique 

direct du comptable 1, alors que le Président est 

le supérieur hiérarchique du directeur financier : 

c’est donc, pour le comptable, un supérieur 

hiérarchique indirect. 

 3. Selon vous, quel peut être le rôle d’un « 

supérieur hiérarchique » ? 

 Un supérieur hiérarchique a diverses fonctions : il 

fixe les directives, il contrôle l’activité effectuée et 

il peut éventuellement sanctionner celui qui est sous 

sa direction en cas de non respect des ordres. 

 4. Proposez une définition de « hiérarchie ». 

 Organisation fixant des positions de supériorité et 

d’infériorité et qui engendre des rapports de 

 direction et de subordination entre les différents 

membres d’une entreprise. 



 

B° Lʼentreprise, un lieu de coopération 
Pourquoi coopère-t-on dans l’entreprise ? 

• Objectif : Comprendre la nécessité de la coopération au sein de l’entreprise. 

• Consigne : Après étude du document, répondez aux questions posées. 



L’entreprise, un lieu de coordination 
• Objectif : Comprendre l’importance de la coordination des actions au sein de l’entreprise. 
• Consigne : Après étude du document, répondez aux questions posées. 



Réponses  

 1. Pourquoi peut-on dire qu’un 
supérieur hiérarchique a un rôle 
de « coordination » ? 

Un supérieur hiérarchique donne les 
principales directives à suivre à 
destination d’un ensemble de 
salariés. Il a donc une fonction 
d’organisation des tâches à 
effectuer, et il lui est nécessaire 
de bien coordonner toutes ces 
activités pour qu’elles soient le 
plus efficaces possibles, et 
ensuite en transmettre les 
résultats à son propre supérieur 
hiérarchique. 

 2. Quel avantage présente la 
coordination dans la firme par 
rapport à celle par les prix ? 

La coordination par les prix est plus 
coûteuse que la coordination 
hiérarchique : elle fait notamment 
apparaître des coûts de 
transaction (rechercher un produit 
sur un marché engendre 
notamment des coûts de 
recherche). Par ailleurs, la 
coordination hiérarchique permet 
une certaine souplesse, e termes 
d’adaptation aux besoins, du « 
produit » acheté par l’employeur 
que sont les compétences du 

 salarié. 

 



Plan  

III°. L’entreprise, un lieu de relations 
sociales 

 Objectif principal - Comprendre qu'ʼune entreprise est un lieu de relations 
sociales (coopération, hiérarchie, conflit) entre différentes parties prenantes 
(salariés, managers, propriétaires/actionnaires, partenaires dʼune coopérative). 

 A° L’importance de la hiérarchie au sein 
de l’entreprise 

 B° Lʼentreprise, un lieu de coopération 

 C° L’entreprise, un lieu de conflit 
 



C° L’entreprise, un lieu de conflit 

Les conflits du travail au sein de l’entreprise peuvent prendre 

différentes formes. On distingue principalement :  

 Les conflits avec arrêt de travail : 
la forme d’action la plus traditionnelle 
est la grève, une action 

 collective consistant en une cessation 
concertée du travail par les salariés 
d’une entreprise, d’un secteur 
économique ou d’une catégorie 
professionnelle, souvent à l’initiative 
des syndicats 

 Les conflits sans arrêt de travail : cette 

forme de conflit se déroule directement 
dans l’entreprise. Les salariés y 
manifestent leurs désaccords en restant 
sur le lieu de production et en y poursuivant 
leur activité. 

  La signature de pétitions et le refus 
d’heures supplémentaires constituent les 
principaux moyens d’action, tout comme les 
grèves perlées (ralentissement volontaire 
de l’activité au sein de l’entreprise) et les 
grèves du zèle (action qui consiste à 
appliquer les règlements de l’entreprise 
dans leurs moindres détails, ce qui ralentit 
très fortement le rythme de production et 
donc la productivité du travailleur), ces 
dernières ne constituant pas de réelles 

 « grèves » au sens propre du terme. 



Lʼévolution des conflits du travail 

• Objectif : Mesurer l’évolution des grèves entre 2005 et 2016. 

• Consigne : Après étude du document, répondez à la question posée. 

1. Commentez l’évolution du nombre de grèves entre 

2005 et 2016. Appuyez-vous sur des données 

chiffrées 



Réponses à trou :  

 Le nombre de jours de ……..est représenté par l’…………….. On constate 

que le nombre de jours de grèves pour …………salariés est plus élevé sur la 

période 2005/2010 que sur la période 2010/ ……... 

 Entre 2005 et 2010, le nombre de jours de grèves pour 1 000 salariés fluctue 

entre 117 et ……. avec un pic de 318 en 2010. Sur la période 2010/2016, 

on observe une forte baisse du nombre de jours de grèves pour 1 000 salariés, 

moins de 100 sur la période. Toutefois, en 2016, on compte 131 jours de 

grèves pour 1 000 salariés. La périodisation pour les entreprises ayant déclaré 

au moins une grève est la même : entre 2005 et 2009, entre 1,9 % et 2,7 % 

des entreprises ont connu au moins une grève dans l’entreprise ou l’un de ses 

établissements. Cette proportion connaît un ……..en 2010 avec 3,3 % des 

entreprises. Les parts sont comprises entre 1,2 % et ……% entre 2011 et 

2016. 



Réponses :  

 Le nombre de jours de grèves est représenté par l’histogramme. On constate 

que le nombre de jours de grèves pour 1 000 salariés est plus élevé sur la 

période 2005/2010 que sur la période 2010/ 2016. 

 Entre 2005 et 2010, le nombre de jours de grèves pour 1 000 salariés fluctue 

entre 117 et 164 avec un pic de 318 en 2010. Sur la période 2010/2016, on 

observe une forte baisse du nombre de jours de grèves pour 1 000 salariés, 

moins de 100 sur la période. Toutefois, en 2016, on compte 131 jours de 

grèves pour 1 000 salariés. La périodisation pour les entreprises ayant déclaré 

au moins une grève est la même : entre 2005 et 2009, entre 1,9 % et 2,7 % 

des entreprises ont connu au moins une grève dans l’entreprise ou l’un de ses 

établissements. Cette proportion connaît un pic en 2010 avec 3,3 % des 

entreprises. Les parts sont comprises entre 1,2 % et 1,8 % entre 2011 et 2016. 



Des conflits emblématiques 

• Objectif : Mesurer l’évolution des grèves entre 2005 et 2016. 

• Consigne : Après étude du document, répondez à la question posée. 

1. Quels sont les points communs entre les conflits présentés ? 

2. Recherchez, à l’aide d’internet si besoin, quels ont été les résultats à 

l’issue de ces conflits, quel est aujourd’hui le climat social dans les 

différentes entreprises. 



Réponses :  

 R1• Les conflits concernent tous le 

domaine du travail. Dans ces 4 cas, il y 

a des menaces de plans sociaux ou, 

dans les cas extrêmes, de fermetures 

d’usines, donc des risques de 

licenciements importants.• Enfin, ce sont 

des luttes qui ont duré et qui ont été 

marquées par plus ou moins de 

violence. 

 

 R2 suite 

 • Le conflit Goodyear n’est toujours pas 

terminé puisque 12 ans après la 

fermeture du site de 

 Amiens-Nord, plus de 800 anciens 

salariés de Goodyear attaquent le 

groupe. Ils contestent en effet 

 le caractère économique de leur 

licenciement devant les Prud’homm 

 

 R2. • Les tensions existent toujours à Air France – 

KLM. L’entreprise doit résister à une concurrence de 

plus en plus rude et les grèves de la part des salariés 

sont récurrentes, notamment pour demander des 

hausses de salaires. 

 • Chez Renault, la fermeture du site belge en 1997 a 

entrainé la perte de 3 300 emplois directs. Les 

 tensions sociales se sont apaisées depuis. 

 • Arcelor Mittal a fermé définitivement en 2019 les 

hauts-fourneaux de l’usine de Florange. En2012, il 

avait été décidé l’instauration d’une période 

d’observation de six ans, dans l’attente d’une possible 

relance. Aujourd’hui, les 629 personnes concernées 

par les suppressions de postes ont été reclassées ou 

sont parties en retraite. En revanche, le groupe va 

investir 22 millions d’euros dans l’usine où travaillent 

encore 2 300 personnes. 



Conclusion 

 Synthèse… 


